
M. Fulton: A propos de ce crédit, je de-
manderais au ministre de nous dire claire-
ment combien il y a de sous-ministres adjoints
et de sous-ministres associés.

L'hon. M. Claxion: Cela a été fait déjà.
M. Fulton: Je dois avouer que cela ne me

paraît pas clair. Le ministre nous dirait-il
en même temps s'il se fait quelque effort au
ministère afin que les adjoints et les asso-
ciés s'occupent de l'un ou de l'autre des
services. En d'autres termes, y a-t-il une
affectation des sous-ministres ou associés?

L'hon. M. Claxion: Non.
M. Fulton: Les affecte-t-on à un service

en particulier?

L'hon. M. Claxton: Non, pas du tout.
M. Fulton: Combien y a-t-il de sous-mi-

nistres adjoints et combien de sous-ministres
associés?

L'hon. M. Claxion: Je viens de le dire. Me
faut-il le répéter? Nous avons un sous-mi-
nistre, deux sous-ministres associés et un
sous-ministre adjoint. Le ministère est orga-
nisé en fonction des trois services. Les em-
plois sont remplis sur cette base par les civils
dans les trois services. Il nous paraît oppor-
tun que l'unification s'établisse de cette façon.

Un mot au sujet des comptes publics. On y
dresse la liste des fonctionnaires, par ordre
alphabétique. Ce qu'on m'a demandé ce soir
est une liste de quelque année à venir et qui
ne correspond à aucun ordre alphabétique ni
aux fonctions indiquées dans les crédits. Je
donnerai volontiers les renseignements dési-
rés quand nous examinerons chaque crédit.

M. Drew: C'est précisément ce que nous
demandons. Nous voulons des renseignements
détaillés au sujet du classement de ces fonc-
tionnaires, de leur traitement, sauf lorsqu'ils
touchent le traitement régulier. Dans ce der-
nier cas, nous consentons à ce qu'ils soient
groupés, comme la chose se fait habituelle-
ment. Voilà ce que nous désirons.

M. Wright: Quand le service du ministre a
préparé ses crédits, en vue de les présenter
au ministre des finances, il savait sûrement
que certains fonctionnaires seraient affectés à
tel ou tel emploi. Tout ce que nous désirons
ce sont ces chiffres que le ministre a dû pré-
senter au ministère des Finances.

L'hon. M. Claxton: En ce qui a trait au
crédit à l'étude, je rappelle que j'ai déjà four-
ni ces chiffres. J'ai dit que le montant s'éta-
blissait à $3,489,842. Puis j'ai indiqué le
nombre d'employés et leur occupation au mi-
nistère. Le total s'élève à 1,270 fonctionanires.
Je l'ai déjà signalé.

M. Wright: Mais le ministre n'a pas ventilé
le chiffre de manière à nous indiquer les caté-
gories de fonctionnaires, le nombre de sténo-
graphes, d'inspecteurs, et ainsi de suite.
Pourtant, il devait disposer du renseignement
lorsqu'il a présenté ses crédits au ministère
des Finances. Nous demandons simplement le
nombre de fonctionnaires que compte chaque
catégorie et les traitements prévus pour cha-
cune d'elles. Nous ne cherchons pas à savoir
ce que touche chaque fonctionnaire.

L'hon. M. Clax±on: Je comprends. Si j'ai
bien saisi, le député demande ces renseigne-
ments à l'égard des 33 fonctionnaires affectés
au cabinet du ministre ainsi que leur clas-
sement?

M. Wright: Oui.

L'hon. M. Claxion: Et à l'égard des 44 em-
ployés du bureau du sous-ministre, y compris
leur classement?

M. Wright: Oui.

L'hon. M. Claxion: Et des 100 civils, le clas-
sement compris, ainsi que des 145 employés
des archives centrales avec leur classement,
des 50 affectés au service des impressions et
de la papeterie, des 45 au bureau de la vérifi-
cation, des 18 au service des relations exté-
rieures, des 22 au bureau du juge-avocat gé-
néral, des 727 au service d'inspection, des 6
à la bibliothèque, et des 80 au bureau du
coordonnateur du Conseil de la défense pas-
sive. Voilà qui donne le total de 1,270; en
outre, le député veut connaître leur classe-
ment, n'est-ce pas?

M. Wright: Oui, les mêmes classements que
donnent les autres ministères.

L'hon. M. Claxton: Eh bien! il me semble
qu'il faudrait bien du temps pour obtenir ces
renseignements. On les a donnés, bien enten-
du, lorsque ces crédits ont été établis.

M. Wright: En effet, ils ont dû être disponi-
bles à ce moment-là.

L'hon. M. Claxton: Oui, et il faudrait du
temps pour en donner lecture pour qu'ils pa-
raissent dans le compte rendu. Bien entendu,
nous en sommes au début. Il y aura en tout
quelque 30,000 personnes, y compris les em-
ployés à l'heure qui en formeront les deux
cinquièmes. Voulez-vous les mêmes ren-
seignements à l'égard de l'armée aussi, ce qui
voudrait dire encore 70,000 autres personnes?

M. Wright: Seulement les employés civils.

L'hon. M. Claxton: Il faudrait un autre li-
vre comme celui-ci. Ne croyez-vous pas qu'il
vaudrait mieux attendre à l'année prochaine?
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